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AU point mort il y aquelques mois pour desraisons financières, les tra-vaux de réfection de la voi-rie de Lambaréné, exécutéspar la société "Mika-Ser-vice", ont repris depuis le25 mai dernier. Depuiscette date, de gros enginsainsi que le personnel deladite entreprise sont visi-bles sur le terrain, où ilss'attellent à donner auxrues un nouveau visage.Cette reprise des travaux aété précédée par une réu-nion d'explication du pré-sident directeur général dela société, Jean-ClaudeKouakoua, à l'endroit desautorités provinciales(gouverneur, préfet, prési-dente du Conseil départe-mental de l'Ogooué et desLacs, premier adjoint aumaire central de Lamba-réné, etc.). Prenaient égale-ment part à cette séance detravail tenue dans les lo-caux du gouvernorat, desreprésentants de la Sociétéd’énergie et d’eau duGabon (SEEG) ainsi queceux du Cadastre et de l’Ur-banisme.   
« Monsieur le gouverneur
de la province, je vous re-
mercie de venir à cette ren-
contre où plusieurs de vos
administrés sont présents. Il
s’agit de vous informer de la
reprise des travaux de la

Mika-Service a repris... du service 
Moyen-Ogooué/Département de l’Ogooué et des Lacs/Lambaréné/Voirie municipale... 

Esaïe NDILOROUM
Lambaréné/Gabon

Le P-DG du groupe JCK, Jean-Claude Kouakoua (g) supervisant les
travaux.
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La main-d'œuvre non permanente commise à la tâche est recru-
tée localement.
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Le personnel à pied d'œuvre sur les différentes artères de la ville.
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voirie de cette ville de Lam-
baréné par le groupe "ACK"
que je dirige depuis des dé-
cennies », a alors déclaréJean-Claude Kouakoua. Sevoulant plus précis, il a in-diqué « Nous allons net-
toyer toute la ville de ses
détritus. Nous allons remet-
tre les signalisations hori-
zontales sur les routes.
Au-delà, ma société va bitu-
mer l’ensemble des routes
sur un linéaire de 11,900 ki-
lomètres au total, dans
cette commune. » M. Kouakoua a ajouté
« Dans un délai relative-
ment court, nous allons ef-
fectuer les itinéraires
suivants : de l’entrée de l’hô-
pital Albert Schweitzer au
port ; tout le long de
l’Ogooué ; la bretelle qui va
du carrefour Matériaux au
quartier PV ; la bretelle qui
se trouve entre l’entrée de

avec le dépositaire du pou-voir de l’Etat dans la pro-vince, le directeur dugroupe ‘’ACK’’ a expliqué lebien-fondé de cette prisede position positive parson groupe. Et le moinsque l'on puisse dire est queses explications ont en-thousiasmé l'assistance. D'ailleurs, sitôt après laréunion, le PDG de Mika-Service s’est rendu immé-diatement sur le terrainpour superviser person-nellement la relance destravaux, afin de s'assurerde ce que tout est fait dansles règles de l’art. Depuis lors, ces travauxvont bon train. Au grandbonheur des Lambaré-néens et des jeunes qui ontpu ainsi décrocher des em-plois temporaires en cettepériode de grandes va-cances scolaires. 
l’hôpital régional au stade
municipal.  Ainsi nous allons
boucher tous les trous en bi-
tume dans toutes les artères
de notre ville. En plus de ce
travail de bitumage, le

groupe ACK va ramasser
toues les poubelles de la
ville. Je voudrais aussi vous
informer que la main d’œu-
vre est locale. J’ai donné de
fermes instructions à mes

collaborateurs de recruter
la main d’œuvre non perma-
nente localement, en fonc-
tion des quartiers
environnants. »Au cours de cette rencontre

LE port à passagers deLambaréné présente au-jourd'hui un visage plusavenant qu'il y a quelquetemps, avec l’implantationdes agences de transport

bien aménagées. On ytrouve, entre autres, desbureaux pour la vente desbillets, des toilettes ainsique des WC. Cette nou-velle organisation découled'un partenariat passéentre la Marine mar-chande et les opérateurséconomiques, notammentles responsables des ve-dettes ‘’Mabiayi Express’’

et ‘’Onangué’’. 
« La Marine marchande a
donné l’ordre pour que les
toilettes publiques et au-
tres commodités soient éri-
gées. C’est une mission
réglementaire de l’Etat, et
il ne sera plus permis de
voir les gens se soulager en
plein air », a récemmentsouligné le délégué pro-vincial des affaires mari-

times et fluviales duMoyen-Ogooué, le com-mandant major NzienguiNziengui. Il en est de même de lalutte contre l’insalubritéau port, où il n’y a plus depoubelles de fortunecroulant sous les immon-dices, comme ce fut le caspar le passé. Et pour la sé-curité du port, l’Etat est

également présent à tra-vers les éléments de la po-lice et de la gendarmerienationales. En outre, laMarine marchande duMoyen-Ogooué disposed’une embarcation pourparer à toute éventualité. Au chapitre des projets, ledélégué provincial des af-faires maritimes et flu-viales compte mener une

campagne de désinfectionet de dératisation deslieux. Tout comme il envi-sage organiser, dans lesplus brefs délais, une ca-ravane médicale au coursde laquelle tous les navi-gateurs du Moyen-Ogoouéet de la Ngounié vien-dront passer des examensmédicaux, sous la formed'un bilan de santé.  

La Marine marchande et les opérateurs économiques main dans la main
... et transport fluvial/Amélioration des conditions du port à passagers

J.-P. A.
Lambaréné/Gabon

Ne vous fiez pas au qualificatif "public", qui n'enlève rien au fait de ne plus se sou-
lager dans la nature.
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Un passager (d) en train d'acheter son billet de transport 
à l'agence Mabiayi.
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